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[Text]
creation, if there is a small price to pay for that, I think the 
consumers will be ready to pay for it.

Mr. Rompkey: Just on the question of timing ...
The Chairman: Just a short question, Mr. Rompkey.
Mr. Rompkey: Yes, just a small question.
On the question of consultation, and this concerns me as 

much as anything, I think it is all very well to consult the 
provinces and to consult the Consumers’ Association of 
Canada and to consult other individual groups, but what I am 
wondering about is what kind of consultation the people of 
Canada are going to have through Parliament.

If we do not get an announcement until the end of June and 
Parliament then discontinues its sittings, by September it will 
be an issue that will already be in effect. Can we have some 
guarantee, Mr. Minister, that you will bring this in soon 
enough that Parliament will have a chance to discuss it and we 
can debate it in the House and in committee?

Mr. Côté (Langelier): I think that is the policy of this 
government, to give a chance to everyone through the parlia­
mentary system to have a chance to look at the different 
policies this government is tabling. We have 211 members and 
we have already gone through a certain consultation with them 
and I think as well, on your side and on the NDP side, we 
know a bit about what your intentions are and what your 
feelings are and what your opinions are and we try to take that 
into consideration in the establishment of our policy.

Hopefully, we are going to come out with the right deci­
sions, like most of the decisions we have taken so far since 
September 1984.

Le président: Merci, monsieur le ministre.
Madame Collins.
Mrs. Collins: Thank you, Mr. Chairman. 1, too, would like 

to welcome the Minister and his officials. Being a new 
committee, this is the first time they have appeared before this 
particular committee.

I had some questions related to the estimates. I was, of 
course, pleased to see that you have been efficient in your 
expenditure of funds and have been able to reduce some of the 
costs, but there is one area where there is a fairly substantial 
increase in costs. Actually, if you look at the three years from 
1984-85 up to 1986-87, that is, the office of the Assistant 
Deputy Registrar General. It has gone from $707,000 two 
years ago, up to a projected $2.1 million this year. I wondered 
if you could provide us with some explanation for the signifi­
cant increase in expenditures there?

Mr. Côté (Langelier): Maybe I will try to be very succinct, 
let us say, or very short, but I think we had to go with an 
increase of 15 person-years and, as you say, I think it is $1.5 
million, or something like that overall, and most of these 
increases will go to apply the new directives on the conflict of 
interest guidelines. If you remember well, on September 9 the 
Prime Minister announced his intention to deal with what he 
called an integrity package. In that regard there will be the 
conflict of interest guidelines and some other directives, for

[Translation]
l’on peut obtenir ce genre de choses à un prix raisonnable, je 
crois que le consommateur est prêt à payer le prix.

M. Rompkey: A propos du moment choisi...
Le président: Une question très courte, monsieur Rompkey.
M. Rompkey: Oui, une courte question.
A propos des consultations, et c’est une affaire qui 

m’inquiète au moins autant que le reste, c’est très joli de 
consulter les provinces et de consulter l'Association des 
consommateurs du Canada, de consulter également les autres 
groupes, mais je m’interroge sur la participation directe de la 
population aux décisions prises par le Parlement.

Si nous n’annonçons rien avant la fin du mois de juin, si le 
Parlement interrompt ses délibérations à ce moment-là, en 
septembre les nouvelles mesures seront déjà en place. Mon­
sieur le ministre, pouvez-vous nous assurer que le Parlement 
aura le temps d’en discuter, d’en débattre à la Chambre et en 
Comité?

M. Côté (Langelier): C’est conforme à la politique de ce 
gouvernement, qui tient à donner à tous par l’entremise du 
système parlementaire, l’occasion d’étudier les politiques 
déposées. Nous avons 211 députés, et nous les avons déjà 
consultés dans une certaine mesure, de même que les députés 
de votre parti et ceux du NPD. Nous connaissons un peu vos 
intentions, vos sentiments et vos opinions, et nous essayons d’en 
tenir compte avant de fixer notre politique.

Nous espérons finir par prendre des décisions avisées, 
comme la plupart des décisions que nous avons prises depuis 
septembre 1984.

The Chairman: Thank you, Mr. Minister.
Mrs. Collins
Mme Collins: Merci, monsieur le président. Tout comme 

mes collègues, je souhaite la bienvenue au ministre et à ses 
collaborateurs. Notre Comité est nouveau, et c’est donc la 
première fois qu’il comparaît devant ce Comité.

J’ai des questions à poser au sujet du budget. Bien sûr, j’ai 
été heureuse de constater que vous avez dépensé vos fonds 
d’une façon avisée et que vous avez réussi à réduire les coûts 
dans certains cas, mais il y a un secteur où les augmentations 
sont considérables. En fait, si vous prenez les trois années entre 
1984-1985 et 1986-1987, vous verrez que le budget du sous- 
registraire général adjoint est passé de 707,000$ il y a deux ans 
aux 2.1 millions de dollars qui sont prévus pour cette année. 
Pouvez-vous nous expliquer cette augmentation considérable?

M. Côté (Langelier): Je vais essayer d’être succinct, ou très 
bref, mais nous avons dû augmenter les effectifs de 15 années- 
personnes. Comme vous le dites, cela représente 1.5 million de 
dollars, ou quelque chose de ce genre, au total, mais dans 
l’ensemble, cela est nécessaire pour l’application des nouvelles 
directives sur les conflits d’intérêts. Vous vous souviendrez que 
le 9 septembre le premier ministre a annoncé son intention de 
mettre en place ce qu’il a appelé un programme d’intégrité. 
Dans le cadre de ce programme, nous avons les directives sur


